
La chevalerie 

L'Adoubement 
 
La première cérémonie est un bain où l'on met l'aspirant, c'est un symbole de purification morale. Au 

sortir du bain, on l'habille d'une tunique blanche, insigne de pureté ; d'une robe rouge, marque de ce qu'il était 
tenu de répandre son sang pour sa foi et son devoir ; d'un justaucorps noir, souvenir de la mort qui l'attendait, 
comme tous les hommes.  
 

Purifié et vêtu, il observe un jeûne rigoureux de vingt-quatre heures. Sur le soir, il entre dans un 
septuaire et passe la nuit en prières. Le lendemain matin, il se confesse, communie, assiste à la messe et entend 
ordinairement un sermon sur les devoirs de la chevalerie. Il est alors oint des sept huiles. 

 
La cérémonie à proprement parlé peut alors commencer : l’aspirant s'avance vers l'autel, l'épée de 

chevalier suspendue à son cou et ne portant qu’une chemise ; le septon la détache et la lui rende après l'avoir 
bénie. Le jeune guerrier va ensuite s'agenouiller devant le seigneur qui lui demande : « Pour quelle raison désires-
tu entrer dans la chevalerie ? Si tu recherches la richesse ou les honneurs, tu n'en es pas digne ! ».  

 
Le jeune homme pose alors la main sur l’autel et prête à haute voix le serment des chevaliers (le devoir 

des chevaliers, voir plus bas, à la première personne). Le seigneur lui donne l'accolade (la collée), c'est-à-dire, trois 
coup du plat de son épée sur l'épaule ou sur la nuque, quelquefois un léger coup de la main sur la tête et lui disant 
: "Au nom des Sept, je te fais chevalier. Sois vaillant, loyal et généreux, soit le digne représentant du Guerrier sur 
Terre." 
 

On lui amène son cheval, il met son armure et son heaume. Ses pairs l’aident à enfiler son équipement. 
Enfin, il saute sur le destrier sans toucher les étriers. Il part au galop en renversant de sa lance une série de 
mannequins. 

En haut valyrien 
 

Pour la chevalerie, dans les cours de la moyenne et de la haute noblesse, la cérémonie d'adoubement a 
bien évidement habituellement lieu en Haut Valyrien.  
 
La demande du Seigneur est alors effectuée selon l'ancienne tradition : 

Cùr Vis Tu Ordinem Equestris Iungere? 
Si Auri An Gloria Ambis, Non Dignus Eris! 

 
La formule d'adoubement solenelle est alors prononcée selon la formule suivante :  

"In Nomine Septem, Ego Tibi Equitem Facio" 
"Sit Fortis! Sit Probus! Sit Munificus!" 
"Sit Vere Incarnatio Bellatoris in Terra" 

Dans l’urgence 
 
Bien sûr, il est également possible d’adouber un chevalier dans l’urgence. On se contente alors de la 

collée et du serment. Il est de bon ton que le nouveau chevalier effectue la cérémonie religieuse au plus tôt (et soit 
donc oint).  



Les devoirs du chevalier 
 
Il a un comportement exemplaire, guidé par les valeurs de la Chevalerie, la vaillance, la générosité, l'honneur 
et la courtoisie. 
 
Il est toujours loyal envers ses compagnons chevaliers et fait preuve de noblesse d'esprit. 
 
Il a le respect de tous les faibles et s'en constitue défenseur. 
 
Il est fidèle à la parole donnée, elle ne peut, ni ne doit être mise en doute. 
 
Il ne recule pas devant l'ennemi ou l'obstacle et n’attaque jamais un adversaire désarmé. 
 
Il n’abandonne jamais un frère ou un allié sur le champ de bataille 
 
Il ne se bat pas par la pointe de l'épée mais par la force de son esprit chevaleresque. 
 
Il défend au quotidien et en toute situation les valeurs du chevalier. 
 
Il prend soin des plus démunis, porte aide et soutien aux opprimés. 
 
Il combat l'injustice et l'inégalité. 
 
Il contribue à perpétuer la tradition de la chevalerie. 
 
Il est fier d'être chevalier et conscient du privilège et de la responsabilité que son titre comporte. 
 
Il sera, partout et toujours, le vainqueur du Droit et du Bien contre l'Injustice et le Mal. 
 

Les devoirs du « Pater » Chevalier 
 

Il n’éduque qu’un seul écuyer à la fois pendant toutes les années de son apprentissage. 
 
Il ne se sépare jamais de son écuyer. 
 
Il respecte son écuyer et le protège contre tous les dangers. 
 
Il transmet sa science et ses belles valeurs à son écuyer, avec honnêteté et simplicité. 
 
Il n’unit sa vie à son âme sœur que lorsque son écuyer sera devenu chevalier (applicable uniquement si on 
n’est pas encore marié) 
 
 
 
 


